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Repas étudiants à 1 euro : ce que ça change vraiment 
 
Aujourd’hui, le sujet de cet épisode est aussi un peu différent parce qu’il est d’actualité. Et 
oui, je vous parle de quelque chose qui va entrer en vigueur… demain ! Le lundi 4 mai 2026. 
Alors, “entrer en vigueur” ça veut dire commencer à s’appliquer. Ça veut dire que c’est vrai à 
partir de demain. Oui, je voudrais vous parler des repas étudiants à 1 euro.  
Mais pour commencer, petit flashback. Oui, je vous emmène avec moi en 1992. Oui, je sais, 
ça fait longtemps, mais c’est comme ça. Je ne suis pas toute jeune. À l’époque, j’étais 
étudiante à Grenoble, et comme tous les étudiants, je n’avais pas beaucoup de choix pour 
manger à midi. Acheter un sandwich (encore !) ou aller au resto U, c’est-à-dire le restaurant 
universitaire. Attention, quand je dis “restaurant”, ne pensez pas à un restaurant de luxe, 
avec étoile Michelin et tout et tout. Ce n’était pas non plus une brasserie sympa. Non, en fait, 
c’était un réfectoire, ça veut dire une cafétéria et une grande salle à manger. En fait, sur le 
campus universitaire de Grenoble, qui est assez grand, il y avait plusieurs restos U. En gros, 
un par faculté. Et, chose que je ne saurai expliquer, la qualité des produits était très différente 
d’un restaurant à l’autre. Alors oui, parfois, quand on avait le temps, mes copains et moi, on 
allait dans un resto U un peu éloigné de notre faculté parce que c’était bien meilleur. Enfin… 
quand je dis meilleur, c’était toujours un repas de base. Mais quand on a faim, on mange. 
Sans trop se plaindre. N’est-ce pas ? Surtout que c’était vraiment pas cher. Honnêtement, je 
ne me souviens plus exactement combien on payait. En plus, c’était encore en francs (et oui, 
on n’était pas encore passé à l’euro). Tout ce que je peux vous dire, c’était que c’était 
vraiment abordable. Surtout pour un repas chaud avec un plat principal et une entrée et un 
dessert.  
À l’époque, je ne me posais pas beaucoup de questions. Il fallait bien que je mange et c’était 
l’une des solutions sur place. Le fait d’aller de temps en temps dans un autre resto U parce 
que c’était meilleur montre juste qu’on cherchait quand même de la qualité, mais qu’on 
pouvait aussi se contenter de peu, de moins bon.  
Je me souviens aussi de l’ambiance. On prend un plateau, on discute dans la queue. Et puis 
dans la salle il y a des bruits, les gens discutent. Dans un resto U, on mange rarement seul. 
On mange en groupe. Aller au resto U, en plus du principe de base qui est de manger, c’était 
aussi un moment social. Une pause entre les cours. Pour souffler. Pour rire. En tout cas, je 
n’ai jamais associé ça avec un moment de stress. Je ne me suis jamais demandée : Est-ce 
que je peux me permettre ce repas aujourd’hui ?” Peut-être que j’étais privilégiée. Je ne sais 
pas. Je n’étais pas riche, je travaillais en plus de mes études. Mais c’est vrai que je ne me 
souviens pas m’être posé la question. 
Alors évidemment, quand j’entends aujourd’hui qu’un repas étudiant va coûter 1 euro, je ne 
peux pas m’empêcher de faire le lien. Et en même temps, je sens bien que le contexte est 
complètement différent. Mais je vais d’abord vous donner le contexte. En fait, jusqu’à 
aujourd’hui, seule une partie des étudiants (les plus précaires, ceux avec le moins de 
ressources) bénéficiait de ce tarif. Pour les autres, le repas coûtait 3,30 euros. Vous allez me 
dire que c’était déjà vraiment pas cher. Mais voilà, il se trouve que le gouvernement français 
a décidé d’étendre le tarif de 1 euro à tous les étudiants et doctorants à partir du 4 mai 2026. 
Concrètement, ils peuvent prendre un repas à ce tarif par service (midi et soir), pas plus. Et 
le repas comprend un plat principal et jusqu’à deux accompagnements (une entrée, un 
fromage, un dessert). Vous pouvez bien sûr prendre plus de choses mais dans ce cas-là, 
vous devrez payer un supplément.  
Peut-être que c’est bizarre pour vous. 3,30 euros, 1 euro. Ce sont de petites sommes. Mais 
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c’est vrai que si quelqu’un a peu de moyens, ça fait quand même une grande différence. À 
partir de demain, il pourra manger trois fois pour le prix d’un seul repas avant. Bien 
évidemment, cette mesure a été prise pour aider les étudiants en raison de leur précarité, ça 
veut dire en raison de leur situation financière difficile.  
Saviez-vous que c’était le cas en France ? J’imagine que ça dépend dans quel pays vous 
habitez. Vous savez sans doute que les frais de scolarité sont très faibles. Ça veut dire que 
l’université en France n’est pas chère du tout. Surtout en comparaison aux universités aux 
Etats-Unis. Mais alors, comment est-ce possible que les étudiants n’aient pas assez d’argent 
pour vivre ? 
D’abord, le logement est très compliqué pour les étudiants, particulièrement s’ils doivent 
quitter leur ville d’origine, et donc le domicile familial. Les places en résidence universitaire 
sont très peu nombreuses et réservées aux étudiants boursiers, ça veut dire aux étudiants 
qui reçoivent une bourse de l’État pour leurs études parce que leurs moyens financiers, et 
ceux de leurs parents, sont très faibles. Les autres doivent louer un studio, et ces dernières 
années, les prix des locations ont flambé. Ça veut dire qu’ils ont beaucoup augmenté.  
Ensuite, il y a toutes les dépenses du quotidien. Faire ses courses, prendre les transports, 
payer son abonnement téléphonique, parfois acheter du matériel pour les études… tout ça 
s’accumule. Et ces dernières années, on ne peut pas ignorer le fait que les prix ont 
augmenté. Sur beaucoup de produits, sur beaucoup de services. 
Donc même si les frais de scolarité sont très bas en France, ça ne veut pas dire que la vie 
étudiante est facile. Au contraire. Beaucoup d’étudiants doivent travailler à côté. Certains 
quelques heures par semaine, d’autres beaucoup plus. Mais ce n’est pas non plus facile de 
trouver un emploi comme ça parce que les cours ont lieu toute la journée. Donc cela implique 
des journées très chargées : cours en journée, travail le soir et le week-end, et bien sûr il 
reste du travail pour les études à la maison. Bref, une situation stressante. Et quand on 
manque d’argent, et qu’on ne mange pas bien (pas à sa faim ou des produits de mauvaise 
qualité mais qui rassasient, ça veut dire qui remplissent le ventre), et bien… ce n’est pas 
simple.  
Alors dans ce contexte-là, le repas à 1 euro, qu’est-ce que ça représente ? C’est une aide. 
Clairement. Si on prend un étudiant qui mange régulièrement au resto U, la différence entre 
3,30 euros et 1 euro, sur plusieurs repas par semaine, sur plusieurs semaines, ça devient 
significatif. Ça enlève un peu de pression. Mais en même temps, on sent bien que ce n’est 
pas une solution globale. Ça ne résout pas tous les problèmes des étudiants. C’est un 
pansement sur une plaie ouverte. On peut aussi se demander si la qualité des repas ne va 
pas baisser à cause de ce tarif. Normalement, ça ne devrait pas être le cas, puisque c’est 
l’État qui paye la différence, mais quand même… on peut se poser la question. J’ai aussi lu 
quelque part que les responsables des restos U se posent la question du personnel. Si les 
prix sont si peu élevés, on peut imaginer que beaucoup d’étudiants vont aller manger sur 
place. Mais si le nombre d’employés reste le même, les restos U ne seront pas capables 
d’accueillir autant d’étudiants. Bref, une belle décision comme celle-là a des conséquences.  
 
Finalement, ce qui est intéressant, c’est que cette mesure très concrète (le prix d’un repas) 
nous oblige à regarder quelque chose de beaucoup plus large. Elle nous rappelle que 
derrière les études, il y a des réalités très différentes selon les étudiants. Certains vivent chez 
leurs parents, d’autres sont seuls dans une grande ville, certains ont un soutien financier, 
d’autres doivent se débrouiller presque entièrement seuls. Et dans tous les cas, il y a cette 
question de l’équilibre : réussir ses études, pour avoir une vie meilleure par la suite, tout en 
gérant la vie quotidienne. Ce qui est sûr, en revanche, c’est que pour beaucoup d’étudiants, 
ce petit geste va changer quelque chose de très concret. Peut-être qu’ils hésiteront moins à 
aller manger au resto U. Peut-être qu’ils sauteront moins de repas. Peut-être qu’ils auront un 
peu moins besoin de calculer chaque dépense au centime près. Et ils pourront recommencer 
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à apprécier leurs repas. Ils réapprendront à manger simplement, correctement, sans 
inquiétude. Et ça, c’est important et ça ne devrait jamais être un luxe. 
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